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Résumé : La diversité linguistique est un des piliers de la devise de l'UE « Unie dans la diversité ». 
Quelques 40 à 50 millions d’Européens parlent une des 60 langues régionales ou minoritaires, alors 
que plus de 20 millions de locuteurs utilisent des alphabets autres que l’alphabet latin (cyrillique et 
grec, tout en rappelant l’existence des systèmes graphiques qui émanent de la migration arabophone, 
sinophone etc.). Ainsi, nous sommes conduits à nous interroger sur la place des langues Moins Dites 
et Moins Enseignées (MoDiMEs) dans cet environnement linguistique et surtout sur la place que ces 
langues devraient avoir dans une éducation de qualité, plurilingue. Par langues MoDiMEs, on fait 
référence à des langues étrangères qui sont peu enseignées, quel que soit le nombre de ses locuteurs. 
Ce projet a pour objectif une réflexion multiple sur la problématique des langues MoDiMEs. En nous 
concentrant, entre autres mais pas seulement, sur les langues utilisant un alphabet non latin, nous 
partons alors de trois objectifs majeurs : a. la promotion de la pluralité linguistique, afin d'améliorer la 
formation et l’intégration sociétale ; b. la promotion de la pluralité culturelle, afin de développer le 
dialogue interculturel dans une société européenne plurielle ; c. le développement de la 
multidisciplinarité dans l’enseignement des langues et la meilleure intégration des nouvelles 
technologies. Ainsi, nos objectifs spécifiques sont : a. l’étude des politiques linguistiques dans 
l’enseignement supérieur et la place des langues MoDiMEs face à l’anglais généralement promu dans 
le système éducatif, b. la définition de ce que représente une langue MoDiME dans les différents états 
de l’Europe mais aussi la définition de ce que c’est une langue MoDiME dans le cadre de 
l’enseignement universitaire, c. la définition des difficultés rencontrées par les apprenants qui 
apprennent une langue MoDiME avec une analyse plus approfondie du processus d’apprentissage d’un 
alphabet non latin.  
 


